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___ AGE DES ENfANTS «

j La ShBlayeuse îOe

On ppele ésootaieAr Lýnt

tesý et( par îeTertor des 1iýsS0Iu
Il stcomri enredeux. grIandes1

Iivsl Paranài et 1*ll'Urugua, dol
lat jonct-ion formei l'e-stuaiire l pIv
vaste. du1 glols': prèýs del quarante I

moins de cruýt. quatre-vnt

luée àtrent cinq mille ilo t
carrés: ~ Ri c'sf.lild lat Plata,.

Sur lat rive ýLIi galch du Malaà C
ell s mrecoquettement, ,4*.;L

graceuseet ianteI lit Ville du mli,
Inc, lnm, c'apitale d'E&ntre Izius. f'
18.53 à 1$ vele fut. mêe lat capital

(Il. lat Conlfé,dé rationl Argenrtinei. (Ye~I
le N~iègc0 d'uni évêché;lII a ,atdia

e'st vraimen-lt fort be-lie p)our le p)ay
L'annéedernièr, aprè avilir é1U

l l'oeuivrei dIl lairoaato de
Vol danls pa nroisse-s der Parant jI
passali pa ls-coes C'est ainsi qui

j'arr-1ivai au llg dir-igé pjar le-
sousdcl Hurt. n alant u
élvsde 'evrd sa ceitd

la ie iérbl desN nidle-t sur
tout des enfants arahsà leur1s fat
miilles,, à leuri patrie, vendus, tour

Iituenlé s, IL~ 11 e- t mnigféýr s par ur
'paitre-, ulqfispar leuirm p)a-
'rnts, j'lIln remarqua*(lii unle de. neuf il

dix anis, . ttenIrtive- que. les aul-
tre.s. Ellerspri à pe4ine; ,o mo-
tion é'tait visibive; de- sa poitrine gron-
fIée( des- larmeis ninaetjusqu'à sesS
yeutx qui ne Uid qulittaienlt pas. J'ai

sti. depuisqu'ell s'appelle Mai-i
briisa,. quel pprin i une. fa-
mille aié,sn terce t founcié-
renfient crten.Lalissnt lat gr-âce

av r o11es jeunes0> âme partis en
prom4tat de bientôît revenir.

D4 Je reorà la maison, -Ma
lui11sn e4ait sncuepréoccupé

Sc'est il peine si (ihe pouvait mang
' Mamnan, fait-elle tout à col

est-e bien loin, l'Afrý(ique?
IIllOu a fille ; PolIrquofi nie

mandes tu cela?
C'et u'i et enu aujourd'li

il au (1oll11-1, 1n 1èr tout habillé
t bilnc, avec uineio, u barbe. (

nou IL" dit que1( est) n nssionnai

bas,.'' t ele r ièt, comme el
peuit, tout cI' qe .1'ai dit. Elle vi
br-ouillait bieni unt peule choses,
se rss- effriye contre sa mr

S('nm ce)1111le -cv iI'avýait e tendu11,
dimalluhe prcdn, il la messe p)i

r'oi.1SIile, 11ll. savait il quloi s'enl tl
m. ni; aissi, parti se vpue t s(
qluestions, la rem4't titi.Ailo dans I

Sbont chemrin.
~ Aisi ecourgéela p'tite, ajoute

maman. ique je, serieure'us

(i -Quoi ?._
Me perinottre d'l'tre assoc-ié'e d

S'oeuivre. qule Ile Pèreý e'st Venui nlou
e prcher por saver lesptits' sait

vages et leur ouIvr.ir leý Paradis! E,
Ims si jei piouvais r-achuterI une es

clavo, ii ItttIfle 11e
ratMar iaisa comme moi À, s

ra.1 is samrrie ý; t elle o tnu

"Touit ce lat est bon, dlit enfin la
frpamarn ; mais cv doit êtrehrom
b)ieni te faut-il?

- o( entavos (unit soif) par
jour.

-in!je te les donnerai ; mnais à
lat condition qIle tu lesggnrs

Quev me faudra-t-il fatie?
- Tous los mj4tins, tui te lèveras

uine heuire avant tes soeuris, et tu ha-
lity erafs les deuýtx patios ( eoqrs' inité-

riurs> Si le travail est bien fait,
tii auras tes cinq entavos et tu les

rein(tti-ï3 àla Seur.

ria, Sanis hésiter, sans mesurer la pt
e ; liée du sacrifice qu'on lui deman3

eOr. la bambine accepte: le marché étai
ip conclu et scellé.

le- Nès le Ilndemain, elle se met àl V'o,
vrage. Ellîe est bien inPxpériimnUné

iui le balai est bien lourd pour- >ses p
de tits bras ; l'heure lui suffit à peine
)ni mais elle songe aux petits Chinioi:
re aux petits nègresý de l'Afrique, et ehl
à- oublie toute sa, fatigu-ie, quand s
[le mèiire luii remnet le salaire convenu
in- Les jours se s.uiveýnt et se re--sembleni
ýIn et vous nie sauriez cr'oiref combien ell
v. eýst fière, chaque matin, eii1 arriivanl
l1e aut (Ji'ge d déposer son trésor el]
1- tre( les mains de lat supérieure.
P_ Un jour, pour-tant, que je visitaiý
Is la mêmen( école, je la vois paisserl dle
Le vant, moi, les yeux baissés et commE-

honteuse.
-Eh bien! âaria Luisat, et lat pe-

e tîte aumôiýne Ide chiaquie jouir?"
La tête s'incline, displur cou-

lent ; c'est un vrai carn
e "Voynsdis-moi ce qut'il ya.?

SEt je' comnprenýlds enfin qIue, ce mna-
-ttii-là, on lîe l'a pas appelée, qu'elle
Sest restée endormie.

-"Ne pleureý pas. lui dis-je ; ce n'est
*point ta faute. Conitinue comme par
*le pa.,sé: le boni Dieu est Ion)tentt."

ses youx se, le(en, Ale souit
Plus, touite Consolée, rejoignit ses

Voilà, tantôt dix mois que cela dui-
re. Il n'y a pas eu de dé-faillance
les sous se sont atcculmulés dans la
petite boîte de la Mère- Supé)rieure'. -
Cependant> unt matin.., ohi! qulel dé-
sespoiÀr

Elle s'est levée à l'heure ; elle0 a
travaillé; s on travaïl est bien fait;
né~anmnoins, quand elle se péun4.à
sa mèepour (Ili receývoir leý paye-
ment, celle-ci, sans doute pour l'é-
prouver :


